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Très attendu... IematchREIMS­NANCY
pourrait bien tout changer .. .

lué en deuxième division. I!
n'y a pas si longtemps, on

pouvait considérer que lapremière
place ne devait plus échapper à
Nancy, que la deuxièmeparaissait
réservée à Nice, et qu'en somme
le seul os, qu'avaient encore à ron­
ger les autres équipes était la
troisième place qui ouvre, comme
la seconde, la porte des barrages.

L A situation a quelque peu évo­Eh bien, les chosesmaintenant,
se présentent un peudifféremment.
Certes, et bien qu'il ait étébattupar Monaco le 22 février, Nancy
reste un solide leader — maispas
inaccessible leader — mais on
s'aperçoit que Nice, successivement
vaincu par Dunkerque et tenu en
échec par Paris ­ Neuilly, estassez
sérieusement menacé par Avignon,
Reims etBoulogne.

En attendant.
IN ancy rime nous dit­on avec Cuny.

Je ne connais pas ce Président dynamique.
J'ai entendu fort parler de lui et jamais enmal.
Quelques vieux capitaines des états­majors, survivantsde

toutes les batailles, et même de simples escamourches, l'ont
trouvé bien jeune, et bien sympathique.

I! paraît que le PrésidentCuny les a accablés d'enthou­
siasme organisé et même organigrammé.

Lorsque le scepticisme s'emparait de leurs interlocuteurs,
Cuny sortait paraît­il un organigramme de sa serviette, et,para­
mètre après paramètre, enlevait la bataille, faute decombattants
munis d'organigrammes.

— Nous aussi on y a cru disaient­ils. Et même sans
parRogerCHABAUD

organigramme. Jusqu'où se porte le débat entre lesempiriqueset les technocrates !
Les empiriques voulaient bien avoir raison.
Il est si renosant de savoir que l'intuition, le géniepourquoi

pas, — ici le contraire, mais pas toujours, de la longue
patience — peut dispenser des mathématiques spéciales insé­
parables du marketing. Bataille éternelle dans le football entre
le bricolage dévoué, l'astuce, l'amour, la sagesse d'unepart,
et de l'autre la prévision stricte dumoderne.

Cette année personne ne conteste plus Claude Cuny.
Il a remonté Nancy en moins de deux saisons.
Plus personne ne pose la question de savoir si le foot à

Nancy est viable. Apparemment il l'est.
,…..NANCY

(suite en page3)

Il y a quelques semaines, on
réduisait le championnat à une lut­
te entre Avignon, Reims,Grenobleet Boulogne pour la troisièmeplace.
A présent, il s'agirait plutôt d'une
lutte entre Nice, Avignon,Reimset Boulogne pour l'attribution des
deuxième et troisième places. Etla différence est énorme, car au
lieu d'une place pour quatre can­
didats, il y en a maintenantdeux.
Autrement dit, les chancesd'ac­
cession aux barrages pourAvignon,
Reims et Boulogn: sort passées du
simple audouble
La situation, pour le Stade de

Reims en particulier, s'estdonc
notablement améliorée. Onpeutmême estimer qu'elle serait trèsfavorable si les Rémois triom­
phaient, ce soir, de l'AS.Nancy­Lorraine.
…Ce qui, après tout, n'est pasimpossible.
L'équipe de Fruchart échoua depeu (4­3) à l'aller, devantcellede Pleimelding, et, enChallenge

de l'Espérance, il y eut égalité (3­3)
Ces résultats montrent queReimset Nancy sont très près l'un de
l'autre, et qu'une formation rémoise
aussi déterminée que celle qu'onvit devant Grenoble, lutterait sans
doute à armes égales avec lesNancéiens.
Pour Lucien Muller et ses cama­

rades, ce match contre Nancy est
encore un tournant duchampion­
nat. On suppose qu'ils savent que
les tournants sont faits. pour ne
pas êtremanqués

Marcel LARDENOIS.
REIMS | 3
NANCY ; 2

Jean­François JODAR revient au vestiaire avec le joueur duRed Star MOY. C'était il y a deux ans. Que de chemin parcourudepuis par notre jeune « milieu de terrain »….

©
Des lendemains qui pourraient chanter

Bien sûr, j'ai été, comme vous, à l'annonce de l'éliminationde Coupe de France : catastrophé, anéanti et avec une pointede colère sans trop savoir contre qui la manifester.Sans doute était­ce là le sentiment de tous ceux qui aimentle club et savent que cette qualification pour les huitièmesapportait surtout une large bouffée d'oxygène dans les financesstadistes.
Après ? Avec quelques jours de réflexion, on se souvenaitque si notre petite équipe venait de connaître son LeMans,la grande équipe de Reims avait bien connu son El Biar.Etsurtout, on s'apercevait que le championnat demeurait, avec sespromesses intactes et qu'elles contenaient plus que la gloireet l'argent : l'accès aux barrages. C'est­à­dire la gloire, l'argent

et… l'accessionpeut­être.
Alors, on s'efforçait de réparer les ravages que la déceptionavait causés dans le moral de nos troupes. Pas une déceptionde circonstance, une déception que chaque joueur n'affichaitpas, une déception muette, profonde et redoutable.
Et, pour aider Fruchart ­ lui­même très traumatisé, maisquis'efforçait de n'en pas trop montrer — quelques lettresarrivaient qui, à contre courant d'autres, lui apportaient unréconfort inestimable. Il les a montrées à ses gars et nousn'avons pu résister au désir de vous faire lire l'une d'entreelles. On la trouvera en page sept…
Maintenant, si l'on veut élargir le débat et l'examiner dansle contexte général, on conviendra que si les clubs profes­sionnels sont condamnés à jouer un peu de leur existence surle succès d'une rencontre, il faut bien admettre qu'il y aunesérieuse anomalie dans le Football Français tout entier.
Nous n'en voulons pour preuve que cette nouvelle éton­nente mais symptômatique qui éclatait trois jours après notre

déconvenue : Bordeaux qui, pour avoir perdu lui aussi unmatch,parlait de renoncement.
Bordeaux, c'est­à­dire le deuxième club professionnel deFrance, derrière Saint­Etienne.

LucienPERPÈRE
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COCOTTE ET DÉDÉ vous
accueilleront dans un cadreRENOVE
1, Boulevard duGénéral­Leclerc
51 ­ REIMS ­ Téléphone47.27.74

CRYSTALM°R.KOPA
Directrice

86, Place
——REIMS

CentreVilleConfort­Ascenseur
Le calme au
d’un jardin

y

BELFORT
BernardLECROCO

37, PLACE D'ERLON, 37
TELEPHONE 47.48.17so

; Salles de réunions
Terrasse climatisée

Résultats sportifs
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Section d’”Allez­Reims” ­ P. M.U.
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Boissonrafraichissante…
etvivifiante

avec Metz ­ Sedan 14.964spectateurs.—0
Au tour précédent, àReims,se disputait le matchBastia­

Saint­Quentin. Le trésorier du
club amateur a rendu publique
la feuille de recettes. On peut
y lire que sur 14.995 francs, il
reste à répartir entre la FFF et
les deux clubs. 11,69 francs !
Mais il y aura le « blocage »
à partager : environ 3.600 francs
pourchacun.pe a
Nancy a perdu deux fois chez

l'adversaire à Ajaccio et à
Monaco. Pourquoi pas à Reims ?ze Jancee
Formidable déception pour la

Coupe ? Reste lechampionnat
avec une bonne carte à jouer.
Alors, allons y avec. cœur.

UN«JEUNE
A la Maison de la Culture, où

les stadistes déjeunent et se con­
centrent avant le match àReims,on avait invité avant Reims­Gre­
noble les joueurs au repos,Dumat.
Mais il y avait aussi, aumoment

ANCIEN » ENCOREBIEN

du café, un inattendu : Michel Boj­ko.
L'ancien rémois est àClermont­

Ferrand où il jouait en C.F.A.
jusqu'à la saison passée. Maisde­
puis quelques mois, il a été recon­
verti en « voyageur technique »
Entendez que la firme de pneu­
matiques qui l’emploie l'envoie
faire des exposés dans les firmes
de carburants pour les ventesde
pneus dans les stations service.
C'est ainsi qu'il avait organisé

sa tournée pour se trouver àReims
le 23 février. Le 22, c'étaitReims­Grenoble.
Michel a ainsi perdu sa place

dans l'équipe première et il joue
de temps en temps dans l'équipe
réserve qui joue en division d'hon­neur.
Bien qu'âgé seulement de 30ans,il envisage d'abandonner définiti­

vement le football de compétition.
Est­ce une recrue pour les «Sta­
LES CONTROLEURS AUSSI...
S'apercevant que l'aide du Stade

nature ouaromatiséle144occ
c’estla boisson idéale

DU SPORTIF
de Reims était à l'ordre du jour, le formé par notre actuel entraîneur.
personnel des contrôleurs au stade
ont spontanément décidé de parti­
ciper à cette contribution. Ilsont
en effet décidé d'abandonner leur
rétribution pour le matchReims­Grenoble.
Un gestesignaler.qu'il convenait de

GARNIER SOUS PRESSION
Il avait eu quatre semaines de

suspension le brave Garnier pour
avoir — ou ne pas avoir —craché
sur le ballon pour protester contre
une décision de l'arbitre.
Et il avait sans doute vécu le

plus mauvais mois de sa vie, piaf­
fant d'impatience pendant son inac­tion.
Il était si heureux de reprendre

place dans l'équipe qu'on put le
voir, déshabillé longtemps avant
ses partenaires et s'échauffant en
frappes rageuses sur leballon.
Sur le terrain, il devait se battre,

attaquant toutes les balles. C'est
ainsi qu'après 20 minutes de jeu,
toute la défense se précipite vers
lui. I! manque la balle et. Kussow­ski inscrivit le second but !
AVERTI..…. APRES LE MATCH!
Bien sûr, Reims­Grenoble n'avait

pas très bien débuté pour nous
et déjà les sifflets fusaient.
Mais il y avait dans toute cette

équipe une froide résolution, une
volonté que l'on découvrit avec
plaisir dans un engagement géné­
ral, une « agressivité » pour em­
ployer le terme technique nouveau
qui ne laissa l'initiative aux alpins
que lorsque le score fut de deuxàzéro.
Après la rencontre, Koum, la ter­

reur, reconnaissait n'avoirguère
eu laballe.| s'adressa à Camara.
— Tout d'un coup, je reçois un

coup de coude. Je me retourne
pour protester et je me trouve nez
à nez avec toi ! Alors, non, c'était
pas possible !
Camara de répondre.
— Et tes arrières, tu n'aspas

vu ? Ils m'ont fait faire unnuméro
de voltige à travers les seize mè­tres.
I] faut reconnaître que, sans qu'il

y eut de méchanceté, l'engagyment
fut total de part et d'autre.Ce
que ne voulut pas admettre l'ar­
rière Sanlaville (numéro 3) qui,en rentrant au vestiaire, apostro­
pha l'arbitre
— Avecvous,

Reims gagnerait.
Sanlaville aurait mieux fait de

se taire : l'arbitre prit sonnuméroet lui infligea unavertissement.
après la rencontre ! Et à lagrande
colère de son entraîneur, RenéGardien.
SOUVENIRS,SOUVENIRS...
Retrouvailles entre Wisnieski (le

numéro 7 sur le terrain) et Elie
Fruchart. L'international avait été

c'était sûrque

Tous deux évoquèrent longuement
les souvenirs du passé. àLens.
Après quoi, on aborda le pré­

sent. Maryan s'en préoccupe à pei­
ne, bien que sa situation soit assezdélicate il habite toujours So­
chaux, tout en jouant àGrenoble
et il sera libre en fin de saison. Il
commence à penser à sa recon­
version. Elie Fruchart l'a engagé à
s'en occuper sérieusement.
Avec D'Arménia, la conversation

prit un autre tour :
— C'est lui qui nous a fait des­

cendre lors du dernier match à
Sochaux en me marquant un buthors­jeu.
— Comment, s'indigna Maryan.

j'avais pris de vitesse toute la
défense et quand tu es sorti, je
t'ai placé la balle là…
SI, A CHAQUE MATCH AREIMS...
Bien sûr, si le Docteur Bazelaire,

argentier du Stade de Reimscon­
sidérait avec satisfaction l'immen­se public qui débordait toutes les
enceintes pour ce matchSedan­
Metz, c'est qu'il songeait au pour­
centage de la recette quiallait
revenir auclub.
Mais l'autre réflexion, c'est que

cette affluence ne soit pas coutu­
mière dans le stade. Auquel cas,il n'y aurait pas de problème ni
financier ni sportif àReims.
En tout cas, il était réconfortant

de constater que le Football con­
serve uneclientèle.
Un public vibrant, nerveux, pas­

sionné par le match de jeunes,
amusé par l'arrivée du sangliersurlapiste.
La pauvre bête avait fait un

voyage mouvementé le matindans
une remorque à sa mesure et était
restée seule dans le parking atten­
dant l'heure de son « exhibition ».
« C'EST ÇA, LA COUPE...»
Les messins de Flamion avaient

fait si peu d'impression trois jours
plus tôt à Epernay qu'onpensait
que Sedan allait les balayer.
Mais le travail de Zwunka, Kraw­

zyck et Lassalette portait ses fruitset « la technique », cette fois,payait….
Un dirigeant rémois quittait le

stade à la fin réglementaire pour
aller aux nouvelles au sujet deChâteauroux.
Et pendant le temps ajouté en

raison des arrêts de jeu,Metz
égalisait !
Dans le tunnel d'accès auxves­

tiaires, à l'issue des prolongations,
Louis Dugauguez, étonnamment cal­
me pour qui le connaît bien,disait
simplement :
— C'est ça,

Coupe !
TOUT D'UN COUP, LESILENCE
Oui, c'est ça « le football et la

coupe » et cette réflexion nous
ramène à l'autre match celui qui,à Châteauroux à vu sombrer bien

le football et la
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Location pour le Football, le Catch et la Poxe

bas toutes les espérances stadis­tes.
Le plus marqué par cette élimi­

nation fut sans doute l'entraîneur
Elie Fruchart, qui examinait point
par point tous les détails chronolo­
giques de la préparation, de lavie
des joueurs jusqu'au match et le
match lui­même pour essayer d'ex­
pliquer l'inexplicable défaite.
Mis en garde pendant la semaine,
les joueurs avaient été amenés
dans les meilleures conditions à
Châteauroux. Départ samedi matin,
arrivée à 14 heures 50, télé du
match Strasbourg­Nantes à 15 heu­
res, visite du terrain après lemat­
ch, promenade matinale du diman­
che… Bref, rien qui puisse donner
une note alarmante.
Sur le terrain, ce fut un «match

sans ». Aucun des joueurs égal à
lui­même et certains assez loin de
leurs possibilités !
Après la rencontre, la déception

était immense et M. Henri Ger­
main était littéralement effondré.
Après quoi, deux jours plus tard,on essayait naturellement de re­

faire surface et de sauver ce qui
pouvait encore être sauvé, c'est­à­
dire l'essentiel : les chances d'ac­
cès à la Division Nationale.
BIEN ACCUEILLIS QUAND MEME
A leur retour de Châteauroux, les

joueurs devaient aller recueillir les
fonds des amis du Stade deReims
ayant accepté d'apporter leur « sou­
tien au Stade de Reims » et qui
avaient demandé à les remettre à
un joueur.
Chacun de nos gars hésitait, re­

doutant l'accueil qui pourrait leur
être fait. Enfin, exhortés par Elie
Fruchart, ils se lancèrent à travers
laville.
Quelle ne fut pas leur surprise

d'être partout accueillis gentiment
et parfois de nouer une conversa­
tion amicale où l'on sentait la sym­
pathie compréhensive de la posi­
tion dans laquelle se trouvaient
ces « envoyés très spéciaux ».
LA NEIGE EFFACE LES ESPOIRS
DERACHAT
On en était à la reconstruction

d'un moral solide et à une saine
vue de la situation lorsque la neige
vint, à quatre jours de Boulogne­
Reims, apporter une intervention
très inattendue.
Et au retour de l'entraînement

où le Parc Pommery évoquait les
sports d'hiver plus que le football,
nos gars apprenaient que le matchde rachat n'aurait peut­être pas
lieu. Les coups de téléphone dans
les deux sens commençaient.… Dans
les deux camps on évaluait ce quele report pouvait apporter.
Boulogne avait une recette record

d'assurée (égalité des deux équi­
pes au classement, inauguration de
l'éclairage pour les nocturnes)
Reims serait privé pour ce match

(suite en dernière page).
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REIMS ­ Jél.47­52­71
GARDIEN DEBUT

KRAFT Jean­Paul
Né en 1942 à Mulhouse.A

joué à Sedan. Vient deCher­bourg.
1 m. 74, 72 kg.

LESDEFENSEURS
REDINAntoine
Né en 1934 à Cenon. À jouéà Nancy et àToulouse.
1m. 73, 71ka:WOLTRAGER
22ans ­amateur
Vient de Blénod­les­Pont­à­Mousson.

SCHLOSTA Zygmunt
Né en 1938 àGiraumont.
1 m. 77, 74ko.

GREGOIREGérard
Né en 1949 à NeuvesMaisons.

TCHOPMilan
Né en 1941 àSlavonski­Brod.
1 m. 78 75kg.

PALKA Jean
Né en 1945 à St­Avold.
Vient deDunkerque.
1 m. 72, 67 kg.

MILIEU DU TERRAIN
GASPARINI Charles
Né en 1938 àPiennes.
Vient deSedan.
1 m. 73, 69kg.

ERHARDT Roland
Né en 1941 à Haute­Yutz.
1 m. 68, 68kg.

ZENIERHubert
Né en 1936 à Jarny.
1 m. 80, 73 kg.

LESATTAQUANTS
DUBLIN Eddy
Né en 1943 àEmerange.
1 m. 68, 68kg.

LECH Bernard
Né en 1946 à Billy­Montigny.1m. 75, 72ka:

CHRISTOPHE Guy
Né en 1948 àCrusnes.
1 m. 72, 67ka.

PROU Joël
Né en 1946 àNantes.
1 m. 73, 67kg.

LANINI Michel
Né en 1947 àHerserange.1 m. 80, 75kg.

BLANCRobert
Né en 1944 à Carnoilles.tre. 77.139KG.

MARIOT Yves
Né en 1948 àNancy.
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L'‘Assureur des Sportifs
AC:ASSURANCESSLAMBERT®

NANCY
ANS une ville de 130.000 habitants (250.000 avec laproche[) banlieue), le F. C. Nancy poursuit une lutte difficile pour lefootball.
S'il sut toujours redresser la barre aux mauvais moments, le

club lorrain a eu presque constamment une existence difficile pour
n'avoir pas su se créer et conserver un grand capital technique.

En championnat — section professionnelle en 1935 — le F.C.
Nancy s'est classé modestement en deuxième division jusqu'en 1939où
il frôla l'accession, l'obtint en 1946, se classa sans éclat de 1947 à
1957 où, classé 17, il descendait en deuxième division, remonta
aussitôt pour disparaître à nouveau la saison suivantn.

Depuis 26 ans (35­36), il figure sur les tablettes duprofessionna­
lisme : son début fut difficile, puisque cette saison­là, il termina 17°et avant­dernier, bénéficiant même du déclassement de l'A. S.
Villeurbanne par la suite, en 36­37, il s'élève d'un petit cran, 15° sur
17, puis 11* en 37­38, enfin, 3° à la veille de la guerre, saison 38­39.

A la Libération, faisant un bel effort de recrutement, Nancy allait
accéder à la Nationale en 46­47, ayant décroché déjà le titre de
Deuxième Division, devant la fameuse équipe du Stade Français.

Dès lors, en Nationale, les Lorrains firent toujours honnête
figure : 12° en 46­47 et 47­48, 15° en 48­49, 12* encore en 49­50, 11°
en 50­51 et 51­52, 8° en 52­53 et 12° à nouveau en 53­54, 13° derrière
Lyon en 54­55 et naturellement 12° en 55­56... puis derniers en 56­57,
champions de Deuxième Division en 1958, mais à nouveau rétrogradés
en 1959 pour réapparaître en 1961­62 où ils terminèrent quatrièmes.

Mais ce n'était qu'une sorte de bouquet final : en 1963,Nancy
18° était relégué la saison suivante, 16° en deuxième division, il
abandonnait le professionnalisme, (Il repartait la saison suivante et
terminait 10°). La saison passée, il était troisième. C'est en leader
qu'il nous rend visite.

En Coupe de France, la tenue du club lorrain est souvent
meilleure, car son style s'adapte mieux à cette compétition : demi­
finaliste en 1956, quart de finaliste en 1955, finaliste en 1953,battu
par Lille 2­1 ; demi­finaliste encore en 1951 et 1948 et finaliste en 1962.
SHERAGGOOHGEESENSHHEOOSOGHGSHSOAOREHEHHESEE,
Ce n’est qu’un aurevoir

« Le STADE DE REIMS saura retrouver sa gloire pessée et
il offrira à tous ceux qui n'ont pas cessé de croire en lui,
l'image d'un club fidèle à soi­même et à la ligne qu'il s'est
tracée ».

Ainsi s'exprime M. Jean TAITTINGER, député­maire de
Reims, dans la préface de la plaquettte éditée par le Stade de
Reims et qui retrace quarante ans de la vie

Au bureau du Stade de Reims : 5 francs.
Par poste : 5,50 francs franco.
Adressez commandes et mandats : Stade de Reims, 8, rue

Buirette ­ 51 REIMS ­ C.C.P. 1469­47PARIS.
En vente aussi dans le Stade. Demandez­la auxvendeurs­­SHEENENENENEHESSAEAOSSENSNEOO0SNONONOOHOPR8G225SdG80HRHENGE8ESHNE
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En attendant…

(suite de la première page)
Sans doute la bataille d'idées peut encore tourner à plein.
On discutera longtemps pour savoir si l'organigramme a

permis le culot, et la chance. Ou si l'audace, et la chance,
ont souvé l'organigramme et vitalisé les paramètres.

Hamlet aussi peut vivre le football et le saturer de sesincertitudes. ;
[flais Nancy remonte vers son passé.

par <ogerCHABAUD
Et quel passé. Un club « isotope » du grand football rémois

tourbillonnant de claires séquences bien calculées, les grandes
chaîres tremblées du petit Léon croisées par la tramedes
Piantoni, des Julliard, des Hédiard, des Clemens. Puis les
môles argentins débitant des séquences bariolées, Aballay,
Vega, au nom d'étoile et le mirobolant Lorenzo. Voilà unbeau
programme à discuter en attendant.

ET

RE 1CHALONSÉPERNAY———=——==.___—=
AGENCE GÉNÉRALE
«LAFONCIÉRE»

“LAFRANCE»

René PLEIMELDING
René Pleimelding, né en 1925,

avait débuté sa carrière de jou­
eur à 13 ans dans la banlieue
nancéienne, à Liverdun d'abord,
à Champigneulles et àPompey
ensuite avant de signer auF.C.
Nancy à 23 ans. L’onn’'oubliera
jamais, du côté de la placeSta­
nislas, cette équipe des années
1950 entraînée par Pierre Brem­ |
billa et qui comprenait lesDe­
laderière, Piantoni, Braun, Plei­ |
melding, l’on se souviendra tou­ |
jours de ces attaquants depo­
che insaisissables, de ces défen­
seurs impitoyables — on avait
surnommé « Ploum », celui qui
se trouvait à la tête de tous
ces garçons qui se battaient jus­
qu'à la limite de leurénergie,
jusqu'au sacrifice presque pour
l'amour des couleurs.
En 1952, Pleimelding arrivait

à Toulouse. qui montait l'année
suivante en Division |. Ce séjour
dans le midi devait seprolonger
pendant une dizaine d'années
— les quatre dernièresétant
effectuées à titre d'entraîneur
— interrompu seulement par un
bref retour de neuf mois àNan­
cy… qui retrouvait dumême
coup la Division |. En 1958, il
quittait Toulouse et lesGuis­
sepin, Mouthon, Cros,Baraffe,
Wojciak, Jacky Bernard entre
autres, qu'il avait véritablement
sortis, pour aller entraîner Bé­
ziers pendant deux ans de1962à 1964. Et puis, il passa les
trois années suivantes àColmar

5 ;
“Cepronsstic+ +
En neuf matches chez l'adver­

saire, Nancy totalise 19 buts pouret 9 contre, soit une moyenne
au match de 2,11 à 1.
En dix matches à domicile, Reims

totalise 19 buts pour et 4 contre,
soit une moyenne au matchde
19 à 0,4.
La combinaison de ces deux

moyennes donne Reims 1,45,Nancy1,25.
Soit un léger avantage àReims.

En se souvenant desprécédentes
rencontres des deux clubs, où il
y eut beaucoup de butsmarqués,
nous transcrivons Reims 3, Nancy 2

MS
SEE

FORUM ­REIMS
LE RENDEZ­VOUS
DESSPORTIFS& |

LERENDEZ­VOUS: |CPANDES MARQUESDf
L'ELECTRO­MENAGER5ess
PASCALE

@f!? Q IR ROISROTUSS TON
REROAORCAOACAOACA)

M"SIRY
LIVRAISONS A DOMICILE
TOUTES CÉRÉMONIES
41, RUE JEANNE D'ARCREIMS

Tél47.16.07
| ONCE OO OCR QAONaa ao

Un Vêtement de Travail
s’achète à

LOUVRIERBLEU
22, RUE CLOVIS ­REIMS

Tél.47.48.61rer

Jacques Ferreira
COIFFEURMESS'EURS
MODERNE ­CLASSIQUE
— Se VKX DE VAKIS 1957—
TARIF SYNDICAL

19, Rue Chanzy ­REIMS
FELEPH. 47.70.90



REIMS­
Coup d’envoi

Arbitre : M. WERBEKE ­ Juges de ‘

REIMSvV KonéPETITE
Opticien ­Spécialiste

Diplômé de l’École
Nationale d’Optique

12, Rue duCadran­St­Pierre
REIMS

Téléphone 47­43­12

MAILLOTROUGE
CULOTTE BLANCHE

réa

tednghehi

had

et

Ent. : ElieFRUCHART ELECTRICITÉ GÉNÉRALE H#GARAGECONTINENTAL
24, rue Buirette ­Reims­ Tél. 40.14.14__ Société d'Exploitation

|

qualifelec no v­18
195, Avenue Jean­ JaurèsReims­Sportif 1 homcu

104, Rue de Vesile ­REIMS
Tél. 47­23­95

SPORTS ­CAMPING
PATINAGE ­ SKI

Moisson.­Batteuses et Pr sses CLAAS | [ee
et ZEÏOR — et tont le matériel agricole |

BRASSERIE
Tracteurs HANOMAG, DAVIDBROWN SNACK|[Fournisseur de toutes les Socjétés

aux Sociétés et à leurs Membres 67, Rue Emile­Zola ­ RFIMS ­ Tél, 47.51.37 ­ 47.81,75 Tél. 47.48.56

LES ÉQUIPES DELA MI­TEMPSPOISSONNERIESDE V, ,
«L'ESCARGOTD'OR» : ­

ETDU | 4
« ROCHER DE GANGALE» |

|

66 et 66 bis, Avenue deLaon |Tél. 47­36­97 ­47­56­91 | |9, Rue Condorcet ­ 47­52­64 TCHOP 5 PROU 11 | 8 DUMAT 2 BOIN eee
Avenue Jean­Jaurès ­ 47­56­93 |
104, Rue Gambetta ­47­36­99 | —
BUREAUX : 50. Rue de Courlancy ­ Tél.47­52­01 27
Huîtres, Crustacés, Poissons Fins SCHLOSTA 4 LECH 10 | 9 GARNIER 3SILLOU ‘2,mures

ERHARDT8 6 JODAR 5ë | 5u<q P:3 =S 2 eeZENIE 7CZEKAJ = ;Tous vos amis sont au… Œ menpees d
DU PNEU 2. p |Brigith sBar PALKA3 MARLOT 9 | 40 CAMARA 4 MULLERpe ? pt

7, Boul. Maréchal ­Leclerc | HATZ| REIMS ­ Tél.47­22­71 LA ec| * WOLTRAGER 2 DUBLIN 7 11 KUSSOWSKI 5MASCLAUX
| Son& eo | RESTA
| Sen déticieux jardin ë : SPÉCIALITÉS CHAMDE:ES ‘* Nancy 12GASPARINI 12LAURIER Reims : } 4, doc. Foch ­ RE

Le « Stade de Reims »
utilise les services de
CHAMPAGNE
pour ses déplacements,
POURQUOI PAS VOUS*

GilbertAYTALI:
Distributeur Régional Kesclioles

et des grandes Marques : BRANDT,VEDETTE
MIELLE, BOSH, CONTINENTAL EDISON, TEPPAZ
45, Place d’Erlon ­ REIMS ­ Tél. 47.42.37
ATELIER ELECTRO­ACOUSTIQUE ET SERVICES TECHNIQUES
26, Rue de la Briqueterie ­ REIMS. Tél.47.79.68

POISSONNERIE
DUMARCHÉ

POUR VOSBANQUETS
Tél. matin :47­33­30
Pour vos commandesSoir 17.57.45 NENENERERSNNEENHHANGAGERANEZSpécialiste Sonorisations tousGenresHENNHEHOENESENNHOSHENENOSSHRAENHAUHHEHHHEN



IBHERENENEENENEEEEEEE, = mn prNANCY
à 20h.30
puche : MM. JUSZEK etSAUVAGE

desÉtablissements
UTE ET BASSE TENSION udio ortraits Industrielee 22, Rue R. Salengro ­TINQUEUX” Tél. 403801 |

| ——a pre ommmzll

:TTE
wbois ­

89.16 ­ 47.39.17

$ ­ Tel, 42­35­28À

D'ARMENIA

soyenD­H1D­C3­HTREIMS
REIMS

:PARTNER

..

COUTANT
2, PASSAGE SUBÉ ­REIMS

| Tous srasactèqet(
Mariages ­ Banquets ­Congrés| DE JOUR ET DENUITREIMS­COLOR

Gérant R.POULARD MAILLOTBLANCPENHENHHSENENSEEEOpticienCULOTTE =BLEUE
Toute la Photo en couleur

nt. : René PLEIMELDING

SUSHMENHNEHOGRERHEEEEENAREEETHHHBEUHENENEENEESEEEENEEONN

SRENSHHOHENEHASHNHHENHUHEHENEENEBNEREREEREE7,
SIMCA 1100 ­ 2 ans de garentie SIMCA=SPÉCIALISTE | =—æ= =

du beau Vêtemant de peau ­ = AP …­ » Brasserie­ = Lame =— ­ sri) : : owrainee me: RESTAURANT; = FERRER &C!
Chemisier ­ Chapelier = : 1, Place d'Erlon­ Ms

27, Rue de Vesle ­ REIMS = Succursale de Reims : UN Magasin d'Exposition := Téléphone 47­32­73
La plus importante æ —.N. 31 (Route de Paris) AV 26­28, RueBuirette ——

Le) 4 ’ p
P hen miserie : de la ré gion ­ 5*­ TINQUEUX ­ Tél. 47.90.61 51­REIMS ­ Tél. 47.59.06 = SALLE DE BILLARDS

LES EQUIPES DELA MI­TEMPSV
BATTEUX Frerds

MULLER4 CAMARA 10 | 9 MARLOT 3PALKAmr

CZEKAJ 7 6ZENIER=2# =| _
JODAR6 8ERHARDT

SILLOU 3 GARNIER 9 10LECH 4SCHLOSTA
de Paris |

Le Spécialiste du beau Vêtement
BOIN 2 DUMAT 8 11PROU 5TCHOP *

25­27, Rue de l'Etape |)| .. | REIMS ûReims LAURIER12 | GASPARINI 12 Nancy ; Kpre dc
UESBEHHEGESOOGHGEREEGAOESOENANEHHEREENESEEES

­VOYAGESTRES GRAND CHOIX | His ef PriseBIJOUTERIE —
àLA VILLE DE GENEVE HiOr|

H. MASCART, diplômé E.H,A ;Anc! Raymond KOPA |(|
|29, CoursLanglet

46, PLACE D'ERLON, 46 ­ REIMS
F. PUJOS, successeur(| L i P. Montres de Haute Précision LONGINES | 86. rue de Vesie ­­ REIMS

Lire ne PRE T4 57540 PO Aor Ne AC FD1 st Tél. 47­00­44
REIMS



Î RESTAURANT Ï
£a Soquille

JEAN­CLAUDE |
CHEF DE CUISINE

8, RUEMARX­DORMOY
(ANCIENNE RUE SAINT JACQUES)
REIMS ­ Téléph.47.37.35
SES SPÉCIALITÉS ­ SESVNS| SALONS pour repas d'af‘aire+

Vuillet­PetiteOpticiens
24, Place d'ErlonREIMS
Tét. 47.85.28

GarageVÉRONCONCESSIONNAIRE
AUSTIN ­ MIRRIS ­MG
AGENT RENAULT51­Cormontreuil
TéL, 47.19.03 ­ 47.94.77

{ire
‘MaisonChouffert5e 2000==" PRBPNCcuvmmem

Ter. 49.46.03
LAPKOTECTRICE
Cabinet BRUNO Père &Filse)

Assureurs des Joueurs Amateurs
du Stade deReims

51, Rue Thiers ­ REIMSTet. 47.50.40

—ES
HEUHHEEKNESHEEREENEBEEZ|

Lever derideau
En ouverture, une innovation

le « football à sept », que la Fédé­
ration se propose de vulgariser
dans les écoles de football pour
les pupilles et poussins verra se
dérouler deux matches simultané­ment.
Ils auront lieu en travers du ter­

rain, chacun sur une moitié et
opposeront quatre formations des
meilleurs élèves de l'école deFootball.
On lira par ailleurs les règles

du « football à sept », assezpeu
différentes de celles du football
classique. Et l'on ne manquera pas
d'apprécier les qualités naissantesde la trentaine d'enfants de 12à 14 ans qui évolueront sous les
yeux des spectateurs d'unReims­
Nancy auquel ce sera un excellentprologue.
tout savoir
Ce match Reims­Nancy estpour

nous le vingtième du championnat,le quatrième des « retours ».
Après, il en restera dix àdispu­

ter, quatre à Reims, six chez l'ad­versaire.
Le prochain match de champion­

nat à Reims aura lieu le 15avril
contreNice.

Dépositaire pourREIMS
ANCRE

BIÈRED'ALSACE
—Gérard
Leurs résuêtats

CEUX DEREIMS
LEFItANC1,

Reims 1 CannesMonaco 0 ReimsBesançon 0 ReimsReims 1 AvignonGrenoble 2 ReimsReims 2 BoulogneNancy 4 ReimsReims 5 LimogesNice 3 ReimsReims 3 AjaccioLorient 0 ReimsReims 2 Toulon
Dunkerque 0 ReimsReims 1 AixNeuilly 0 ReimsReims 9 MonacoReims 0 BesançonAvignon 2 ReimsReims 2 Grenoble

CEUX DENANCYNancy 2 LorientToulon 2 NancyNancy 3 DunkerqueNeuilly 1 NancyNancy 3 MonacoCannes 0 NancyNancy 4 ReimsAix 1 NancyNancy 2 AvignonGrenoble 0 NancyNancy 3 BoulogneBesançon 1 NancyNancy 3 NiceLimoges NancyAjaccio 2 NancyNancy 4 Toulon
Dunkerque 0 NancyNancy 2 NeuillyMonaco 2 NancyNancy_ 6D

_ En unun coupd'oeil
2mDivision a jouetÀ, 8 ce Jour
1.Nancy 31 làReims
2.Nice 29 | àAix
3. Avignon 27 | Grenoble
4. Reims 25 Nancy
Boulogne 25 | àBesançon

6. Grenoble 21 | àAvignon
7.Ajaccio 19|àMonaco
8.Monaco 18 AjaccioAix 18 Nice
10. Lorient 17 | àDunkerque
11. Neuilly 15, Limoges
Cannes 15}Toulon
Dunkerque 15 Lorient
Limoges 15 | à Paris

15. Toulon 12 | àCannes
16. Besançon 8 Boulogne

Succursale
TÉL. 40.17.19 ­JEUNE

Résu'tats

DYNAMIQUE

TOTAUX
ce lourIls joueront

le 1°AixMonacoBoulogne
àLimogesAvignonNeuillyCannes
àNice
àNancyBesancon
àGrenoble
àAjaccio
àToulonReimsDunkerque
àLorient

20, Cours Langlet ­REIMS
47.60.85—=—

avril

rue
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de Courey 51

CEUX DE REIMSDumat 7butsRichard 6butsLaurier 4butsCamara 3butsJodar 2butsKuzowski 4buts
CEUX DENANCYBlanc 11butsProu 11 butsDublin 10butsErhardt 7butsLech 6butsSchlosta 2butsPalka 2butsMariot 1butWoltrager 1butGasparini 1but

Adversaire c. s. c. 1but
Meilleurealtaque
1.Nancy 51buts2.Nice 40buts3. Avignon 32buts4. Grenoble 30buts
5. Boulogne 29buts6.Reims 27buts

LA MEILLEUREDEFENSE1.Avignon 10buts2.Nice 14buts3.Reims 15buts4.Nancy 16buts5. Grenoble 17buts
LADIFFERENCE1.Nancy +352.Nice +263. Avignonn +224.Grenoble +135.Reims +12
CELUI DENANCY

Chez lui 32 7 +25Al'extérieur 19 9 +10Totaux 51 16 +35
CELUI DEREIMS

Chez lui 19 4 +15
A l'extérieur 811—3Totaux 27 15 +12
*Reims­Cannesbéstien tune 3.354
Monaco­Reims ....…......…. 2.589
Besançon­Reims ......…..….3.737
»Reims­Avignon ...........…. 7.082
Grenoble­Reims ........…… 6.619
"Reims­Boulogne ........….5.000
Nancy­Reims ...........….…. 11.327
*Reims­Limoges ........….. 4.412Nice­Reims
»Reims­AjaccioLorient­Reims*Reims­Toulon
, Dunkerque­Reims ........…. 2.107sRaimeAix cs rues 2.407
Neuilly­Reims  ............ 990
*Reims­Monaco ........…..…. 3.273
*Reims­Besancon ........……. 2.895
Avignon­Reims ............ 1.516

«Reims­Grenoble ........…. 3.751|

BETHENY —Téléphone

Agence: Av. J­Jaurès (angle rue des Gobelis)
Tél. 40.17.19 — 40.0684
ACCUEILLANTE

C'était pour la septième journée
du championnat que Reims se ren­
dait àNancy.
Devant un public record (12.000

spectateurs) c'était un fortbeau
match où Reims donnait sa pleine
mesure, faisant le plus clair du
spectacle. Camara ouvrait le score
d'entrée. Blanc égalisait, Dumat
nous rendait l'avantage maisMuller
déviait une balle dans notre campet la mi­temps survenait sur un
score égal.
Après le repos, c'est encore

Reims qui reprenait l'avantagepar
Richard, mais Nancy égalisait en­
core par Prou et à quatre minutes
de la fin, Blanc donnait l'avantage
final à son équipe.
Les équipes :KraftNANCY —Woltrager,

Redin, Tchop, Palka —  Erhardt,
Gasparini — Dublin, Blanc Zénier,Prou.
REIMS : D'Arménia — Boin, Sil­

lou Muller, Masclaux — Jodar, Cze­
kaj — Richard, Dumat, Camara,Kuzowski.
L'arbitre avait été M. Deleplace.

IBBBREENEHGOSROGHEGOHE!
CE « FOOTBALL A SEPT » QUELA
F.F.F. VOUS PROPOSE.
En lever de rideau de Reims­

Nancy se dérouleront deux ren­
contres de « Football à sept »,la Fédération Française de

en accord avec l'UFOLEP,
promouvoir cette saison avec

une journée inaugurale nationalele 15 mars (le 14 pour nous).
LESAVANTAGES
Un plus grand nombre de joueurs

parce que de nombreux inconvé­
nients disparaissent.
Les espaces réduits plus faciles

à trouver.
Posibilité de jouer deux matches

sur un terrain.
Organisation rationnelle sur un

terrain à la mesure des joueurs etde leurs possibilités techniques
et tactiques,
Contacts plus fréquents avec leballon.
Meilleure adaptation aux possibi­

lités physiques.
LES REGLES DU JEUCe sont généralement celles
du football traditionnelmais.
1. — Il ny a de hors jeu que

dans une zone de treize mètres
avant chaque but.
2. — Le directeur de jeu sanc­

tionne les fautes suivant la gravité
qu'il leur attribue par un coup
franc à l'endroit de la faute, par
un coup franc à 13 mètres oupar
un pénalty à 9mètres.
3. — Les buts mesurent 6mètres

de long, 2 m. 10 de haut. Naturel­
lement, chaque équipe s'organise
à sa guise et l'on voit fleurir des
1­2­1­3, des 1­1­2­3, des 1­1­3­2, des
1­3­3, etc…
Mais vous verrez.

queFootball,veut

BANQUE POPULAIRE DE CHAMPAGNE©

TANMHEEENESENENHASEEBEBK"



RESTAURANT ­BAR
“LeProvencal”SPÉCIALITÉS
“Chez François #
59, Rue duBarbâtre

REIMS ­ Tél. 47.15.43ALLEZ­REIMS
Unlecteur noussuggè'e.…
Le service des sports du journal« l'union » nous transmet une

lettre de lecteurs qui désirent con­
server l'anonymat mais quicontient
quelques idées que nous pensons
intéressantes de publier.
ARBITRAGE ETTECHNIQUE
Tracer sur le terrain, àquarante

mètres de chaque ligne de but,
une ligne délimitant une zone oùun attaquant ne pourrait revenir
aider ses défenseurs, les laissant
ainsi protéger leur but à nombre
égal avec les attaquants adverses.CONFORT.
I! conviendrait de s'intéresser au

problème des gradins couverts car
« les mordus qui n'hésitent pas àvenir encourager leur équipe par
n'importe quel temps méritent dela considération ».
QUALITE DU JEU DEL'ADVERSAIRE
Il serait souhaitable que l'adver­

saire qui « par sa prestation, sa
loyauté, sa renommée, attire des
spectateurs et leur donne du spec­tacle » trouvent une récompense
en recevant la moitié de la recette.
N.D.LR. !! y a évidemmentdes

idées à creuser mais à étudier sé­
rieusement pour les modalités d'ap­plication.DURE
“Un moral de fer"

Marseille, le 4 mars1970.
Aïe ! aïe ! aïe ! comme nousdisons, ici, à Marseille. Je com­prends très bien votre état d'es­prit.
Pour ma part, dimanche, à la

sortie du cinéma je me suispréci­
pitée dans un café pour connaîtrele résultat du Stade de Reims. Le
Mistral qui, soufflant sur laCane­
bière n'était pas chaud du tout,mais le résultat m'a littéralement
frigorifié. Je me suis répétée troisfois le score, c'était vraiment im­
possible, absurde, impensable. Biensûr, comme beaucoup, je mesuis
souvenue d'El­Biar, oui mais, di­
manche, c'était Le Mans, et ce
résultat incroyable. Etmaintenant,
comment allez­vous faire ?Vous
attendiez tout des matches aller­retour de Coupe.
Et le moral des joueurs comme

celui des dirigeants doit être bien
bas. J'espère sincèrement et vousle souhaite, que cette situation nesera pas aussi critique que ce
qu'elle le semble à présent.
Maintenant, il faut se consacrer

entièrement au Championnat,oùle Stade est bien placé. Cematch,à Boulogne samedi ou dimanche,
ne vient peut­être pas quand il le

Concessionnaire :
Distributeurs c'engraisLEVYIRMIDSISIRSIDIEGIBEIBISIRISIE=
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faut, car il faudra lutter avec tout
son courage, et ne pas se laisserabattre.
Nous ici, nous somme trop loin,

mais j'espère que les supporters
Rémois iront à Boulogne les en­
courager, c'est maintenant qu'il
faut qu'ils les aident, ou alors ce
ne sont pas de vrais supporters.
J'arrête là mon long bavardage,en vous souhaitant de reprendre« un moral de fer », que vous

réussissiez en championnat et un
certain Reims­Le Mans, ne sera
plus qu'un mauvais souvenir.
Bonne chance, ALLEZ REIMS.
Croyez en toute notre sympathieet sincères amitiés.

Marie­Thérèse Christine—0)
Dans notrecourrier...
Monsieur le Président du Stade
deReims,
Comme beaucoup de supporters

du stade j'ai éprouvé un grand
désappointement après l'échec de
Châteauroux, mais si, pour lapre­
mière fois j'écris, c'est que je suis
persuadé que c'est le momentou
jamais où tous nous devonsappor­
ter notre soutien sinon financier,
au moinsmoral.
Une chance s'ouvre au stade

c'est qu'on ne le considère plus
maintenant comme un interlocuteur
valable pour disputer les barrages
(appréciation de Nice sur l'Equipe
de ce jour puisque ce club ne
craint plus que Nancy etAvignon).
En conséquence je pense que

Reims peut encore monter et il
en a les moyens, qu’on a tendanceà vendre la peau de l'ours avant
de l'avoir tué. Donc, nous, suppor­
ters nous continuons à croire aux
chances de notre équipe, qui,nous
en sommes persuadés, continuera
de se battre et le prouvera par une
victoire sur Boulogne dimancheprochain.
Allez Reims, avec toutema

sympathie et mes encouragements.
M. Breton

1, rue Desbureaux
51 ­Reims
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AU CONCOURS DE PRONOSTICS GRATUITd'’ALLEZ
1.— Concours ouvert à tous

les possesseurs d'une carte desup­
porter de 5 à 100 F. Les suppor­
ters ayant plusieurs cartes peu­
vent concourir pour le nombre de
leurs cartes.
2. — Seules seront prises en

considération les réponses inscri­
tes très lisiblement sur les cartes
mécanographiques du comité di­
recteur d' « Allez­Reims », qui se­
ront délivrées soit au siège, soit
aux guichets du stadeDelaune,
soit encore par le coupon­réponse
qui paraîtra sur chaque numéro
d’ « Allez­Reims ».
Toutes les cartesmécanographi­

ques, ainsi que les coupons­répon­ses du journal « Allez­Reims »,
devront être remises soit ausiège
du Stade de Reims, soit auxgui­
chets spéciaux (côté Tilleuls et
Chaussée Bocquaine).
Aucun pronostic ne seraplus

accepté après l'heure du coup d'en­voi.
3. — Il! y aura des lots récom­

pensant les 10 premiers gagnantsde chaqueconcours.

REIMS !
4. — Puis un concours général

par addition de points dont les lau­
réats seront récompensés pardes
lots en fin de saison.
Le classement sera publiédans

le journal « Allez­Reims » et dans
la presse locale à la suite decha­
que concours.
5. — Les points pour le classe­

ment général seront attribués com­
me suit pour résultat exact4 points; résultat avec scoreexact 10 points; pour la pre­
mière place à la question subsi­
diaire, nombre de spectateurs
12 points.
6. — Tout litige sera tranché

sans appel par la commission dési­
gnée à cet effet par le comité di­
recteur d' « Allez­Reims ».
7. — Tous les membres du comi­

té directeur d' « Allez­Reims »et
ceux des comités de section sont
autorisés à yparticiper.
8. — Le dépouillemenet des car­

tes­réponses et coupons­réponses
sera public ; il aura lieu aubureau
du Stade deReims

Concours gratuit de Pronostics deFoothall
organisé par le Groupement ”Allez*Reims !”

NOMBRE D'ENTREES PAYANTES :
vous ne faites pas le concours pour Reims­Nancy,pourrez le faire avec ce vous

même bon en indiquant les
résultats de Reims et en le faisant parvenir au siègedu
Stade de Reims, 8, rue Buirette avant lematch.

VINGT DEUXSUPPORTERS
AVAIENT PREVU LE SCORE DEREIMS­GRENOBLE
Les gagnants du concours de

pronostics du match Reims­Gre­
noble sont au nombre de vingt­
deux. Voici les noms des dix pre­
miers, qui ont reçu un lot.
Vercheval JP. Drouet Daniel,

Péchart Anne­Marie, Lorgeaux Pier­re Muller Christian, Lemoine
Françoise Godon Gérard,Prévot
MOTOCULTEURSMOTOBOBINEUSESMOTOFAUCHEUSES
TONDEUSES AGAZONAGRIAJACOBSEN

Moissonneuses ­batteuse BRAUD ­

Claude, Gougeon André, CastelliJean­Pierre.
Douze autres concurrentsavaient

également pronostiqué le score
exact soit Reims 2 Grenoble 0.
Notons que deux autresconcur­

rents, MM. Muller Jean etPéchart
Marcel, ayant pronostiqué 3.750
spectateurs (il y en eut 3.751) ont
été crédités de douze points au
classement général. Nous le pu­
blierons lors de notre prochainnuméro. |
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AVEC NOSAMATEURS
Au moment où vient d'être a

bordée la seconde partie de la
saison, une étude technique de
la situationn dans les diverses sec­
tions de jeunes du clubparaitintéressante.
ECOLE DEFOOTBALL
Celle­ci vient d'entamer la par­

tie promotionnelle de sa saison,
telle qu'elle avait été mise au point
par la commission technique. Les
élèves sélectionnés, pris à part,
sont soumis à un entraînement plus
rationnel et plus intense, quel que
soit le temps.
Ce sont ceux que l'on pourra voir

en lever de rideau deReims­Nancy,
en football à septMINIMES.
La section a souffert pendant

un certain temps d'un manque d'é­
ducateur. Jean­Claude D'Arménia
vient de reprendre en main l'en­
traînement. Suivant lui aussi lesdi­
rectives visant à donner plus de
maturité et à préparer les inter­
districts par des matches plus va­
lables, les minimes A ont été
opposés aux cadets B. Du travailest encore à réaliser chez ces
futurs champions de la Marnequi
comptent en Pouget, Buffagni,Gau­
cher, Chamberlain, Bernardi, des
éléments de valeur.CADETS.
Les élèves de Michel Leblond

sont ardents et fidèles auxentraï­
nements. S'ils sont assurés dede­
venir champions de leur groupe,
ils auront à vaincre Vitry­le­Fran­
çois pour jouer les interdistricts.
Là aussi, l'entraînement va être
intensifié. Des matchs de sélection
sont venus apporter une diversion
dans le championnat. Soleillant,
Pakanowski, Grandjean,
Beckerich ont été retenus.Mais
Miravette, Batteux, Josa… auraient
pu l'être.JUNIORS
Un match perdu

coupé la route de la CoupeGam­
bardella Reims menait 1 à Oà
quelques minutes de la fin,manqua
un pénalty. Sedan égalisa et prit
l'avantage dans la dernière minute !
On peut cependant dire que cette

équipe a largement atteint l'objectif
promotionnel. Elle fournit assez
régulièrement des joueurs aux équi­
pes seniors et notammentMailly,
Cornélis, Varoôquier, Rosera et sur­
tout Dralet et Guégain à l'équipeC.F.A.PERSPECTIVES.
L'entraîneur Elie Fruchart, très

contrarié par les médiocres condi­
tions d'entraînement et la fréquen­
tation insuffisante des séances
L'amélioration est au

|BLANCHE,

prix de cette rénovation déjà en­treprise…
LES C.F.A. REDRESSENT LATETE
Cette victoire des amateurs C.F

A. sur le « leader »,Saint­Germain,
n'est pas surprenante pour ceux
qui ont suivi les rencontre de la
formation entraînée parProsdocimi.
Elle a souvent bien joué maisman­
qué de réalisme et de punch enattaque.
Dimanche, devant le même publicde sympathisants parmi lesquelson remarquait plusieurs joueurs

professionnels, elle a pleinement
mérité de battre St­Germain qu'on
s'étonne sur sa production, de
voir en tête.C'est un bon encouragement
pour notre équipe dont nousconti­
nuons à penser qu'elle pourrait se
tirer de sa mauvaise positionavecune plus grande conviction enattaque.
PREMIERE DEFAITE DE LAPH.
I! fallait bien que cela arrive

l'équipe de Robert Sarre a connu
sa première défaite, chez le se­
cond, à Champigny­sur­Vesle, parcut
Pourtant, le Stade a longuement

dominé, notamment pendant la se­
conde mi­temps. C'est notre ar­
rière, Urbany, qui marqua contre
son camp, portant à deux l'avan­
tage des locaux mais Urbany se
racheta par un excellent match,
obtenant même le pénalty qui per
mit, après sa réussite, d'entrevoirl'égalisation.
de Richard suspendu. La suspension

Tombois, | serait reportée sur le match Reims­
Nancy si Boulogne­Reims n'avait
pas lieu à la dateconvenue.
En plein milieu de ces suppu­

tations, la nouvelle arrivait : Bou­
assez stupide­ Fri était reporté !

ment à Châlons contre Sedan a!« IL NEIGEAIT, APRES UNEROUTE
UNE AUTREROUTE

BLANCHE ».…
Assez mécontent de ne pouvoir

emmener son équipe àBoulogne.
Elie Fruchart, constatant queNancy,
recevait Cannes le vendredi décida
d'aller par la route examiner son
futur adversaire
Tout alla bien jusqu'àSaint­Dizier.

Mais là, la neige qui avait interdit
Boulogne­Reims commença de tom­
ber, rendant conduite difficileet la route dangereuse
Non, l'entraîneur rémois fit demi­tour…

LE « FOOTBALLEUR­QUI­COURT »
Pédrosa, un des joueurs « promo­

tionnels » du Stade de Reims s'est
fait « gronder » pour avoir manqué
l'entraînement des CFA. un di­
manchematin
Il faut dire que Pédrosa avait

Il
rationale sontmenacés.
enregistrés, le Stadede
opération sauvetage.

« Chacun, sportif ou non

l'atteste.
sympathique :
ses sur les enveloppes.
signent chaque lettre, ce qui
environ 15 heures de stylo !
pas touchés,Buirette.

AONENHNRUONNESENSHROOHONGGBNEOEOBGRSHOBOSGSUSBENSHAOHGOSENES

une petite excuse : il avait beau­
coup fait de cross country avec
lesC.R.S…
1 s'était même classé huitièmeet s'était ainsi qualifié pour la

finale du Championnat de France
où il espère se distinguer.
Mais ce jour là, il y aurades

« clients » sérieux, parmi lesquels
un certain Vervoort.
Pas étonnant, quand on apprend

cela, que Pédrosa couvre autantde
terrain. en football.
LABOUTEILLE ETAIT PROMISE
Les choses les plusétonnantesde la victoire de nos amateurs

sur St­Germain ne se situant pas
sur le terrain où notre éventuelle
recrue Prost ne se manifesta que
par intermittence.
Non, ce fut avant et après larencontre
Avant, lorsque M. Patrelle, Pré­

sident de St­Germain déposa ré­
clamation contre Laurier qui avait
figuré sur la feuille de match de
Reims­Le Mans sans prendre part
au match et qui avait donc le
droit de jouer avec les amateurs.
Etonnement : M. Patrelle,mem­

REIMS ­au sewwicede
LE CREDITAGRICOLEMUTUELTOUS...
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Avez­vous la vignette
soutien au Stade de Reims ”?
Partout, des opérations de sauvetage des clubs profes­

sionnels sont entreprises et il faut bien convenir qu’il y aurgence puisque même certains «
Naturellement, et quels que soient les résultats sportifs

Reims s'est efforcé de monter son
Il faut convenir qu'elle est bien construite et originale.
Une lettre circulaire est adressée à dix mille abonnés

au téléphone et sympathisants.
que peut apporter à la région une équipe de qualité. La modique
somme de cinquante francs nous aidera à atteindre notre but »
peut­on lire sur cette missive accompagnée d'une enveloppe
réponse timbrée où il suffit de glisser son chèque. Amoins
que l’on ne préfère qu'un joueur vienne chercher la sommeà domicile. On est dès lors « membre soutien » du club etl'on peut apposer sur son pare­brise une jolie vignette qui

Les joueurs tiennent dans cette opération une participation
ils sont chargés de relever et d'écrire les adres­

C'est ainsi que tous les après­midis, la salle d'honneurdu
club prend des allures de salle de classe pour adultes.

Pour tout dire, précisons encore que tous les dirigeants
C'est ainsi que vous avez pu voir apparaître sur lespare­

brise des « macarons » aux couleurs du Stade deReims.
L'opération est bien partie, très bienmême.
Si quelques lecteurs s'y intéressent, que les lettres n'ontils peuvent s'adresser au Stade de Reims, 8,
He y recevront le meilleur accueil et lavignette.

GREEN ERGOSHSHENERENGEENEEGHBOBESENENUQENE:

seigneurs » de division

est concerné par le prestige

représente pour chacun d'eux

rue

Le vie en rouge ef Blanc (suite de la page2)
bre du conseil fédéral ne connai­
trait­il pas le règlement ?
Seconde originalité, après larencontre Lacaille, militaire à

Pau se voit offrir une des bouteilles
de champagne de la victoire pourla ramener à la chambre. Et il
déclare :
—Ça tombe bien :

m'ont fait promettre
une si ongagnait.
que je n'aurais

les copains
d'en payer

Ils étaient sûrs
pas à l’offrir…

« ALLEZ REIMS » TRES DEMANDE ?
Depuis le début de sa carrière,

François Czekaj découpe et con­
serve dans un album tous les ar­
ticles qui relatent ses matches
Naturellement, Allez Reims qui luia consacré son dernier « Rendez­
vous avec » a été soigneusement
découpé et placé dans la collection.
Ses camarades l'ont d’ailleurs plai­
santé au sujet de cette petitemanie
— I! n'y à plus d'Allez Reims à

Reims, lui a dit Jean­François Jo­
dar. I! paraît qu'ils ont été achetés
en bloc et envoyés à Bouligny.
Bouliany — on s'en souvient sans

doute — est le pays natal de Fran­
çoisCzekaj.
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